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http://www.arte.tv/guide/fr/060139-015-A/le-dessous-des-cartes
Arte  consacre  cette  semaine  son  numéro  du  «  Dessous  des
cartes » à la Thaïlande (émission d’environ 10 minutes).
Une partie de l’émission traite de la situation de l’Asie, que
j’avais évoquée il y a quelques temps en faisant un bilan de
la  désislamisation  de  la  Birmanie,  voire  du  Bangladesh
(projetée) et de la Malaisie (sur le papier en réalité)

http://resistancerepublicaine.com/2016/03/21/du-recul-de-lisla
misation-de-lasie-et-du-role-positif-de-la-colonisation/

Les  attentats  au  Pakistan  montrent  que  les  chrétiens
minoritaires y subissent de plein fouet la menace islamiste.
Dans ce contexte, il est intéressant d’envisager la Thaïlande
car tous ces pays sont voisins et ce qui se passe chez les uns
a un impact chez les autres. Selon les Etats, les musulmans
sont majoritaires ou minoritaires.

En  Thaïlande,  comme  en  Birmanie,  les  musulmans  sont
minoritaires et concentrés au sud du pays (environ 10% de la
population contre 90% de bouddhistes).
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Les  musulmans  qui  composent  ainsi  majoritairement  la
population de trois provinces à la frontière malaise résistent
à l’assimilation nationale et se rebellent violemment.
Depuis les années 1960, des attentats ont été nombreux et leur
nombre  s’est  accéléré  depuis  les  années  2000  (6000  morts
depuis 2004).

Le reportage évoque alors les flux migratoires entre ces pays
de l’Asie du sud-est.

Les Rohingas, musulmans minoritaires en Birmanie, quittent ce
dernier pays et l’émission compare leur fuite vers la Malaisie
(où l’islam est religion d’Etat, les musulmans majoritaires et
la  charia  revient  en  force  après  avoir  reculé  pendant  la
colonisation) et l’Indonésie (majoritairement musulmane) et la
Thaïlande, qui leur est hostile : rien de nouveau par rapport
à l’article que j’avais rédigé, si ce n’est qu’on apprend que
la Thaïlande est donc elle aussi une destination pour les
migrants musulmans ou économiques venus de Birmanie et du
Bangladesh,  et  pas  seulement  un  point  de  passage  vers  la
Malaisie  ou  l’Indonésie,  contrairement  à  ce  que  j’avais
compris jusqu’à présent. J’imagine qu’ils rejoignent alors le
sud du pays.

L’émission fait alors un rapprochement avec la situation des
migrants venant chez nous.
Ce rapprochement m’étonne un peu, car les Rohingas ont été
déchus de leur nationalité depuis 1982 et l’hostilité contre
eux est ancienne. Il est donc étonnant que ce soit seulement
maintenant qu’ils fuient en nombre leur pays, même si des
incidents ont eu lieu ces dernières années. Il y a quelque
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chose  que  je  ne  m’explique  pas  complètement  puisque  les
Rohingas et les Bouddhistes se sont toujours détestés.

Pourquoi,  aussi,  certains  fuient-ils  le  Bangladesh,  où  la
situation  politique  est  différente  ?  Sont-ils  musulmans,
migrants économiques (puisqu’on parle aussi de misère) ? De
ces migrants là, l’émission ne dit rien…

Toujours est-il que la Thaïlande en prend pour son grade dans
le documentaire, suivant les critiques des Etats-Unis, pour ne
pas être assez accueillante à l’égard des migrants fuyant la
misère  et  les  conflits…  le  tout  sur  fond  de  reproche  de
collaborer à la traite d’êtres humains et de pratiquer un
pouvoir militaire autoritaire.


